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OBJET  : sujet n° 2 : en vue de préparer une visite de votre Chef d’état major, il vous 
est demandé de faire un bilan géopolitique (périphérique et mondial) de la 
Chine. 

 
 
 
 
 
Il ne se passe pas une semaine sans que la formidable puissance économique Chinoise ne 
fasse la une de l’actualité. Ce développement construit patiemment depuis 1989 est le fruit 
d’une ouverture sur le monde, et le résultat d’une stratégie de long terme élaborée 
patiemment par le parti communiste et ses dirigeants. 
La place qu’occupe  la Chine  dans le concert international ne s’explique pas seulement 
par sa géopolitique interne, mais aussi par sa géopolitique périphérique et mondiale. 
 
Si la chine contribue aujourd’hui à contrebalancer la puissance des Etats-Unis, elle sera 
dans l’avenir une menace pour les intérêts de l’Europe. 
 
En effet, malgré des facteurs limitant sa puissance, essentiellement une forte dépendance 
énergétique et la politique américaine de « containment » très active, la Chine normalise 
depuis une dizaine d’années ses relations avec ses voisins pour s’imposer comme l’unique 
puissance régionale. Enfin, elle se donne le rayonnement et les outils pour s’imposer à 
l’avenir comme une des deux superpuissances mondiales. 
 
 
 
1- Une puissance fragile 
 
La mondialisation induit une inter dépendance économique des pays les uns avec les 
autres. La Chine n’échappe pas à cette règle, mais sa forte croissance lui permet de se 
défendre. Elle possède, par exemple, 25 % des bons du trésor américain, ce qui lui permet 



de contre balancer une menace économique qui pourrait être menée par les Etats-Unis. 
Cependant, elle est exposée à  deux facteurs limitants principaux. 
 
D’une part, la Chine dispose de peu de matières premières, principalement dans le 
domaine du pétrole, et en consomme de plus en plus pour alimenter sa croissance. Pour 
limiter cette dépendance elle cherche à diversifier ses approvisionnements. En plus de 
l’Asie Centrale et du Moyen-Orient, elle développe des coopérations en Afrique (Gabon, 
Soudan, Angola …) et en Amérique du Sud (Brésil, Chili, Argentine,..). La Chine doit 
aussi assurer la sécurité des routes terrestres (Asie Centrale) et maritimes (mer de Chine, 
détroit de Taiwan) d’approvisionnements. Les contraintes imposées par sa sécurité 
énergétique  limite sa marge de manœuvre dans la politique internationale. 
 
D’autre part, la Chine est désignée par les Etats-Unis comme la puissance menaçant leur 
hégémonie. Ils tentent par leur politique de limiter le développement de leur adversaire. 
D’une part, par une politique de soutien aux opposants intérieurs. C’est la politique menée 
pendant longtemps au Tibet et au Xinjiang, et surtout l’explication du soutien 
inconditionnel apporté au gouvernement de Taiwan. D’autre part, par leur politique de 
« containment », les Etats-Unis cherchent à  limiter l’essor de la Chine en menant des 
actions en direction des pays environnants. C’est dans cet optique, par exemple, que les 
américains ne se sont pas opposés à l’essor de la puissance militaire japonaise. Ce nouvel 
acteur militaire de la communauté internationale vient concurrencer la Chine dans le 
Pacifique ouest. 
 
La puissance chinoise est aujourd’hui limitée par sa dépendance énergétique et par l’action 
menée par les Etats-Unis. 
 
 
 
2- Une puissance régionale 
 
Depuis 1989, la Chine normalise ses relations avec ses voisins en privilégiant des solutions 
pacifiques pour construire des alliances avec les pays de l’Asie du Sud. 
 
Tout d’abord, la Chine dispose de nombreux expatrier dans l’Asie du Sud Est, désigné 
sous le terme de chinois de l’extérieur, qui sont des relais performants du rayonnement 
économique du pays et dont l’action n’est absolument pas négligeables. 
 
Ensuite, elle s’est attachée à trouver des solutions aux nombreux contentieux frontaliers 
qui l’opposait à ses voisins pour normaliser ses relations dans la région. Parallèlement, elle 
a développée sa politique avec les pays les plus importants du continent asiatique. Les 
relations avec la Russie, la Corée du sud, l’Inde ou encore les pays de l’ASEAN lui 
permettent de rayonner économiquement. 
 
Surtout, elle s’impose comme la puissance régionale incontournable dans cette partie du 
monde. Elle est l’intermédiaire incontournable dans les pourparlers entre la Corée du Nord 
et les Etats-Unis concernant le nucléaire. De même, elle favorise la création de l’EAC 
(« East Asia Cooperation ») ayant vocation à créer un espace économique entre les pays de 
la zone sud de l’Asie comprenant aussi l’Australie et la Nouvelle Zélande. Et évidemment 
elle s’oppose à l’influence des Etats-Unis dans la zone. 
 
La Chine est  aujourd’hui une puissance respectée et consultée pour tout ce qui concerne 
l’Asie de l’Est et du Sud. 
 
 
 
3- La super puissance montante 

 
la Chine a pris depuis quelques années une nouvelle dimension par son rayonnement 
économique, politique et militaire. 



Certes, elle est membre du conseil de sécurité avec le droit de veto depuis la création de 
cette instance. Cependant, par son action à l’ONU, elle s’est très souvent désintéressée de 
la situation internationale pour se replier sur elle-même. Ce n’est plus le cas aujourd’hui, 
car elle mène une politique internationale active pour défendre ses intérêts. Dans ce cadre, 
il lui arrive de partager des positions politiques avec la France, comme en Irak, mais il 
s’agit alors de s’opposer à une politique visant à limiter son développement. 
 
Surtout, la Chine s’est ouvert économiquement pour se développer et affronter une 
situation intérieure (problèmes démographiques, sanitaires,  de chômage et d’urbanisation) 
qui nécessite une forte croissance. Depuis 2002, elle fait partie de l’Organisation Mondiale 
du Commerce. Elle envahie le monde entier de ses produits grâce à une technologie 
souvent venue de l’étranger et une main d’œuvre à bon marché. Les efforts consentis en 
recherche et technologie associer à sa très forte croissance en feront un des deux géants 
économique dans moins d’une quinzaine d’années. 
 
Enfin, le développement de la Chine s’appui sur une refonte importante de l’outil de 
défense. Il s’agit de transformer une armée de masse en une force plus restreinte, mais 
pouvant s’appuyer sur une technologie moderne. Des efforts particuliers sont fait dans les 
domaines maritimes et aériens, pour donner une capacité de projection et de puissance plus 
importante. Cette restructuration est menée avec les moyens financiers nécessaires. Ainsi, 
le dernier budget de la défense en 2005 est en hausse de 12 % par rapport à celui de 
l’année précédente. 
 
La Chine se donne donc les moyens économiques, militaires et politiques pour devenir une 
des deux puissances du XXIème siècle. 
 
 
 
Conclusion 
 
En définitive, il semble que l’intérêt géopolitique de l’Europe puisse considérer à court 
terme le développement chinois comme une étape supplémentaire dans la constitution 
d’un monde multipolaire. La Chine, qui culturellement se considère comme le centre du 
monde, aura certainement par la suite une  volonté hégémonique lui permettant d’effacer 
le sentiment d’humiliation ressentie au cours du XXème siècle. 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 


